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Objectif

Comprendre les facteurs qui influencent la

croissance des jeunes dorés du lac Saint-

Jean, plus particulièrement:

• La température;

• La date de dégel du lac;

• La disponibilité des proies.



Introduction

Bonne 
croissance  
des jeunes

= 
Bon 

recrutement

Bonne 

qualité de 

pêche dans 

le futur

= 

En règle générale



Introduction

La croissance des dorés jaunes du lac Saint-Jean se situe

sous la moyenne québécoise
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Sources: 
Lacs Manitoba et Ontario tirés de Scott et Crossman 1974, Lac Saint-

Jean tirés des pêches normalisées du MFFP, Réservoir Baskatong et

moyenne québécoise tirée d’Hazel et Fortin 1986, Moyenne nord-

américaine tirée de Quist et al. 2003.



Méthode

Les dorés jaunes analysés 

proviennent des pêches 

normalisées du Ministère des 

Forêts, de la Faune et des 

Parcs.

Cet échantillonnage standardisé 

est effectué dans plusieurs lacs 

et réservoirs du Québec.

Les dorés sont échantillonnés 

aux 5 ans et chaque campagne 

d’échantillonnage s’étend sur 

deux automnes consécutifs.

Au lac Saint-Jean:

- 2005-2006

- 2010-2011

- 2016-2017 (en cours)

Sur le terrain

Source: MRNF 2011

http://collections.banq.qc.ca/ark:/52327/bs2101253


Méthode

Sur le terrain

Campagnes de 
pêches normalisées

Dorés capturés Dorés analysés

2005-2006 2193 554

2010-2011 1130 286

Total 3323 840

Tous ces poissons ont été pesés et mesurés.

L’âge et le sexe ont aussi été déterminés.



Extraction des otolithes

Méthode

En laboratoire
L'otolithe est une concrétion
calcaire qu’on retrouve à
l’intérieur de l’oreille du
poisson.



Méthode

Lecture des otolithes

En laboratoire
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L’otolithe croît au même rythme que le poisson.



Méthode

An 1

An 2

An 3

L'otolithe enregistre l'histoire de
vie du poisson, comme les
cernes de croissance des

arbres.

Lecture des otolithes

En laboratoire

Les anneaux de croissance
(annuli) témoignent de la
croissance annuelle du poisson.



Résultats/Discussion

Température

Source: Sommes de températures et stades repères de croissance du maïs

La somme annuelle des degrés-jours de croissance au-dessus

de 5°C (GDD)

Une mesure communément utilisée en agriculture. Par exemple:

https://www.dekalb.fr/mais-grain/conseils-pour-planter-et-cultiver-le-mais/recolte-du-mais/temperature-pour-semis


Résultats/Discussion

Température

Cette mesure gagne en popularité
dans l’étude de la croissance et du
développement des poissons,
étant donné le lien étroit entre la
température et le métabolisme des
poissons.

Le GDD est calculé à partir des 
données météorologiques de 
l’aéroport de Roberval (données 
climatiques historiques du 
Gouvernement du Canada).

Source: Agriculture et Agroalimentaire Canada

La somme annuelle des degrés-jours de croissance au-dessus

de 5°C (GDD)

http://climat.meteo.gc.ca/
http://www.agr.gc.ca/fra/science-et-innovation/pratiques-agricoles/agriculture-et-climat/perspectives-d-avenir/scenarios-de-changements-climatiques/degres-jours-de-croissance-reelle-au-quebec/?id=1363104035947


Résultats/Discussion

Température
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Somme annuelle des degrés-jours de croissance au-dessus de 
5°C (GDD)

1ère année de croissance

2ème année de croissance

3ème année de croissance

Année de 
croissance

Pouvoir 
explicatif 

(R2)
Meilleur lorsqu’il 
se rapproche de 1

Significati-
vité (p)

Meilleure lorsqu’elle 
se rapproche de 0

1ère année 0,50 0,001

2ème année 0,41 0,006

3ème année 0,32 0,021

La croissance des jeunes
dorés dépend principalement
de la température.

Les jeunes dorés ont une 
meilleure croissance les 
années globalement plus 
chaudes.



Résultats/Discussion

Température

Température optimale du 
doré jaune (°C)

Juvéniles 22 à 26
(Hokanson et Koenst 1986)

Adultes 18 à 22
(Christie et Regier 1988)

Le pouvoir explicatif de la température diminue avec l’âge des 
dorés.

En effet, les jeunes dorés de
l’année des latitudes nordiques
sont plus sensibles au froid, étant
donné que leur température
optimale est plus élevée que pour
les adultes.

De plus, les petits dorés résistent
moins bien aux variations rapides
de température (Clapp et al. 1997; Koenst et

Smith 1976; Santucci et Wahl 1993).



Résultats/Discussion

Date du dégel

Le dégel a lieu lorsque 70% de la surface du lac Saint-Jean est
libérée de ses glaces.

Unité utilisée: le nombre de jours entre la date du dégel et le 1er

janvier de la même année.

Source: EOSDIS Worldview

https://worldview.earthdata.nasa.gov/


Résultats/Discussion

Date du dégel
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Nombre de jours entre le 1er janvier et le dégel de la même 
année (jour julien)

1ère année de croissance
22 avril

14 mai

Croissance 
de la 1ère

année de vie

Pouvoir 
explicatif 

(R2)
Meilleur lorsqu’il 
se rapproche de 1

Significati-
vité (p)
Meilleure

lorsqu’elle se 
rapproche de 0

Jour du dégel 0,26 0,03

Les jeunes dorés de l’année
ont une meilleure croissance
lorsque le lac perd
hâtivement son couvert de
glace.

Le doré amorce la fraie
lorsque l’eau atteint 6 °C, soit
un peu après le dégel du lac.

Un dégel hâtif allonge la
saison de croissance de la
nouvelle cohorte de dorés.



Résultats/Discussion

Date du dégel

Croissance 
de la 1ère

année de vie

Pouvoir 
explicatif 

(R2)
Meilleur lorsqu’il 
se rapproche de 1

Significati-
vité (p)
Meilleure

lorsqu’elle se 
rapproche de 0

Jour du dégel 0,26 0,03

Température 
(GDD) et 
Jour du dégel

0,65 0,001

La croissance des dorés du lac Saint-
Jean au cours de leur première année
de vie est modulée en grande partie
par l’action combinée de la date de
dégel du lac et les degrés-jours de
croissance accumulés au cours de
l’année.

La date du dégel et la somme des degrés-jours de croissance réfèrent
toutes deux au climat. Elles sont complémentaires, mais
indépendantes une de l’autre. En effet, un printemps hâtif n’est pas
nécessairement suivi d’un été chaud, ou encore d’un automne
clément.



Résultats/Discussion

Éperlan arc-en-ciel et omisco

Le Ministère des Forêts, de la Faune et des Parcs procède au suivi

des poissons fourrages en milieu pélagique (éloigné des rives, par

opposition au littoral) à la fin de l’été.

Ce suivi a lieu depuis 1995 

et vise principalement 

l’éperlan (jeunes de l’année 

et juvéniles d’un an) et, dans 

une moindre mesure, 

l’omisco. 

À noter qu’il n’existe pas de 

suivi équivalent pour les 

poissons fourrages littoraux. 
Éperlans de l’année

Omiscos

Abondance des poissons fourrages pélagiques



Résultats/Discussion

Abondance des poissons fourrages pélagiques
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Abondance des éperlans juvéniles (n · 1000 m-3)

3ème année de croissance

Croissance de la 
3ème année de 
vie

Pouvoir 
explicatif 

(R2)
Meilleur

lorsqu’il se 
rapproche de 1

Significati-
vité (p)

Meilleure
lorsqu’elle se 

rapproche de 0

Abondance des 
éperlans juvéniles

0,08 n.s.

Contrairement à nos attentes,
l’abondance des différents
types de proies (éperlans de
l’année, éperlans juvéniles,
omiscos) n’influence pas
directement la croissance des
jeunes dorés jaunes.

Ces relations ne sont pas
significatives (n.s.).



Résultats/Discussion

Les poissons sont généralement incorporés à la diète des jeunes dorés au terme

de leur première année de vie. Certains dorés d’un an du lac Saint-Jean se

nourrissent exclusivement de poissons à l’automne.

Les dorés de tous âges peuvent aussi se nourrir de macroinvertébrés, quoique

ces derniers soient moins avantageux d’un point de vue énergétique.

La disponibilité des proies optimales pour les dorés suivant leur taille

module la croissance. Par exemple, les jeunes dorés de l’année croissent avec

une diète de poissons et de macroinvertébrés, ou encore de macroinvertébrés

seulement s’ils sont abondants, mais ils perdent du poids avec une diète de

zooplancton (Galarowicz et al. 2006; Hoxmeier et al. 2006).

Abondance des poissons fourrages pélagiques

Omisco

Plécoptère

(macroinvertébré)

Zooplancton



Résultats/Discussion

Croissance de la 
3ème année de 
vie

Pouvoir 
explicatif 

(R2)
Meilleur

lorsqu’il se 
rapproche de 1

Significati-
vité (p)

Meilleure
lorsqu’elle se 

rapproche de 0

Abondance des 
éperlans juvéniles

0,08 n.s.

Température 
(GDD) et
Abondance des 
éperlans juvéniles

0,58 0,003

L’abondance des éperlans
juvéniles ne suffit pas à elle
seule à influencer positivement
la croissance des dorés jaunes
du lac Saint-Jean.

Abondance des poissons fourrages pélagiques

Cependant, la croissance des dorés de trois ans est en grande partie
liée à l’action combinée de l’abondance des éperlans juvéniles et des
degrés-jours de croissance accumulés au cours de l’année.



Discussion

Compétition
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La compétition entre les individus d’une même espèce pour des
ressources alimentaires limitées peut ralentir la croissance (Colby et al.

1979).

La relation entre croissance et abondance est connue. Une étude
ontarienne a démontré que les jeunes dorés croissent 1,3 fois plus
rapidement lorsqu’ils font partie d’une population à faible densité
(Venturelli et al. 2010).

Les dorés jaunes sont très
abondants au lac Saint-Jean.

Sources:

Pêches normalisées du MFFP (non 
publié); Houde et Scrosati (2003); 
Morgan et al. (2002).



Discussion

Génétique

Les caractéristiques génétiques des poissons modulent leurs réactions
à leur habitat. Il existe cinq stocks génétiquement distincts de doré
jaune en Amérique du Nord dont la croissance répond différemment aux
conditions climatiques (Zhao et al. 2008).

D’ailleurs, des différences
physiologiques ont été
démontrées entre les dorés
de stocks génétiques
distincts (Galarowicz et Wahl 2003).

Source: Scott et Crossman 1974



Conclusion

Les facteurs favorables à une bonne
croissance des jeunes dorés du lac Saint-
Jean sont :

- Une somme annuelle de degrés-jours élevée (dorés
tous âges), particulièrement pour les dorés dans leur
3ème année de vie lorsque jumelée à une forte
abondance d’éperlans juvéniles;

- Un dégel hâtif du lac Saint-Jean (1ère année de vie).



Conclusion

Selon la littérature scientifique, l’abondance des proies a un
impact important sur la croissance des dorés. Plusieurs
pistes pourraient expliquer le faible signal détecté dans notre
étude.

- Il est possible que les dorés du lac Saint-Jean consomment
préférentiellement des proies pour lesquelles nous ne disposons
pas de données d’abondance (poissons fourrages littoraux,
macroinvertébrés).

- L’impact de l’abondance des proies sur la croissance des
dorés pourrait apparaître plus tard dans le développement, après
la 3ème année de croissance.

- L’impact de la compétition alimentaire pourra être
quantifiée à mesure que s’ajouteront les donnée du suivi
quinquennal.

- Le doré jaune du lac Saint-Jean pourrait avoir des
particularités génétiques qui le prédisposent à croître lentement.
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